
bUne fois n’est pas coutume,
on a surtout parlé de culture

hiersoir lorsduConseilcommunal
de Charleroi, après avoir expédié
lesaffaires courantes. Lancéspar le
conseiller Philippe Sonnet (MR)
qui estime que plusieurs institu-
tions culturelles carolos sont en
grand danger, les débats ont dé-
montré que la culture intéressait
nosélus,àdéfautdelesrassembler.
Lesujet leplusurgent,quiadéchaî-
né les plus grandes passions,
concerne l’avenir immédiat de la
compagnie Charleroi-Danses, ren-
du plus ouvert, voire incertain, de-
puis le départ à Marseille de Frédé-
ricFlamand.PourPhilippeSonnet,
“ la ministre de la Culture Fadila
Laananremetl’avenirdeCharleroi-

Dansesentre lesmainsdes états-gé-
néraux de la culture, alors qu’on
sait que les autres chorégraphes
veulent se partager les subsides ca-
rolos. Et en retardant la signature
du contrat-programme, on rend la
situation incertaine, ce qui n’est
pas lameilleure chose pour attirer
des grands candidats chez nous ”.
Car Sonnet, commeVéronique Sal-
vi (cdH) et l’échevin Christian Re-
nard (PS) sontd’accordpour lancer
un appel à candidature pour trou-
ver le successeur de Flamand.
La surprise, de taille, est venue de
Van Cau (PS) qui ne semble pas
convaincu de poursuivre l’expé-
riencedeCharleroi-Danses :“Nerê-
vons pas, on ne trouvera pas un
nouveau Flamand en six mois. En
plus, troisdanseurs vont le suivreà
Marseille et d’autres sont déjà sur
le départ. J’invite la Ville à voir si,
dans le cadredes états-générauxde
la culture, on ne peut pas réfléchir
à une structure plus souple ”.Un
enterrement de première classe de

Charleroi-Danses ? Étienne
Knoops : “Monsieur Van Cau, je
vous ai connu plus pugnace. Si cet-
te compagnie s’appelait Bruxelles-
Danses, on ne la remettrait pas en
question. Si même les Carolos ne
sont pas unanimes pour défendre
leurpôled’excellence,alorsonper-
draCharleroi-Danses,etonnerécu-
pérera pas les moyens, que vous
voulezpeut-êtreutiliserailleurs. Si
on ne lance pas un appel à candi-
dats, on n’en trouvera pas. Vous
commettez une faute tactique. Et
quand d’autres grandes institu-
tions, à Bruxelles, Liège ou ailleurs
ontperduleurdirecteur,onn’apas
remis leur existence en cause pour
autant ”.j D.SCA.
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Van Cau veut-
il encore de
Charleroi-
Danses?

bAprès la danse, on a parlé du
Méga-Musée -ici, l’échevin Re-

nard s’est voulu rassurant- et du
dossier sensiblede l’avenirde l’asbl
Charleroi-Opérettes, soulevé et dé-
fendu avec ardeur par Anne-Marie
Boeckaert (cdH). Laconseillèreano-
tamment dénoncé l’attitude de la
direction du Palais des Beaux-Arts,
qui prive l’opérette d’espaces de
création et surtout lui réclame des
factures lourdespour la locationde
la salle. Alors même que l’on sait
quelasubventiondeCharleroi-Opé-

rettes risque fort d’être diminuée
sous peu, Christian Renard a évo-
qué une nouvelle piste hier soir :
un nouveau pôle d’art lyrique ou
l’on retrouverait l’opérette, l’opé-
ra “qui a fait son retour à Charle-
roi ” et les comédiesmusicales. “ Il
faut redonner à l’opérette son
éclat d’antan, car il y a des profes-
sionnels à Charleroi, comme Jac-
kyDruaux.Danscesocled’art lyri-
que,l’opéretteretrouverasonsuc-
cès ” a souligné l’échevin Re-
nard.j
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Le départ à Marseille de Frédéric Flamand va-t-il entraîner la fin de Charleroi-Danses ? kDE CESARE
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Un nouveau pôle lyrique ?

bEn attendant les prochaines
élections communales, où el-

le jouera un rôle important pour le
cdH carolo, la jeune conseillère Vé-
ronique Salvi est en train de deve-
nir une spécialiste de la Culture ca-
rolo.Hier, avant leConseil commu-
nal, elle nous a fait part de ses es-
poirsmais aussi de ses inquiétudes
à ce sujet. Priorité numéro unpour
elle, le maintien de Charleroi/Dan-
ses: “C’est une question fondamen-
tale pour Charleroi. Je sens des ten-
sions avec Bruxelles sur ce dossier,

mais il faut se battre pour défendre
ce phare culturel. Je sens que dans
les cabinets ministériels, on veut
reprendre une partie des subven-
tions carolos. C’est pour cela qu’il
est urgent de lancer un appel à can-
didature pour remplacer Flamand.
Il ne faut pas commettre la même
erreur qu’avec Laurent Busine,
qu’on a laissé partir sans préparer
la succession. Aujourd’hui, ce sec-
teur porteur qu’étaient les exposi-
tions a disparu à Charleroi. C’est
grave ”. Par ailleurs, Véronique Sal-

vi revient sur la polémique entre
Olivier Chastel et la Ville de Char-
leroi.“ Il fautenfiniraveclesrègle-
ments de comptes, il faut laisser
travailler l’échevin Renard et la
ministre Laanan. Car certains ont
privilégié l’effet d’annonce aussi
bien pour le pôle Art et Essai que
pour le MégaMusée -les 600.000E
feront l’objet d’un ajustement
budgétaire sur 2006- que pour
Charleroi-Chansons,quin’obtien-
dra sans doute pas les 125.000E
promis par Chastel ”.j D.SCA.
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“Ne pas faire la même erreur qu’avec Busine”
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